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 Attractivité

 Effet mâle

 Détecteur électronique de chevauchement
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L’ATTRACTIVITE
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CONTEXTE ET OBJECTIF

Objectifs 

Tester l'impact de l'état corporel des brebis sur leur comportement sexuel 
et sur leur attractivité pour des mâles 

Comprendre les déterminants des choix des béliers

Réseau de relations entre les animaux 
Chevauchements des brebis (   ) par les béliers (   ) 

Ces brebis ont 
été chevauchées 
uniquement par 

ce bélier

Ces brebis ont été 
chevauchées par 
plusieurs béliers

Les brebis en mauvais état nutritionnel ne cherchent
pas les béliers?

 Ou les béliers ne sont pas intéressés par ces brebis ?

 Dans un troupeau certaines brebis
sont chevauchées par tous les mâles
alors que d’autres sont chevauchées
par un seul mâle. Pourquoi?

 L’état de sous-nutrition des brebis
occasionne une baisse de fertilité.

 Mais on ne sait pas qu'elle est la part
du comportement sexuel dans cette
baisse
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THESE MOUTAZ ALHAMADA

Alhamada et al. Applied Animal Behaviour Science 191 (2017) 24–30 

Après 3 mois de mise en régime différentié: Les attractivités individuelles des brebis sont 
positivement reliées aux variations de poids des brebis

En troupeau (228 brebis et 6 béliers): Les béliers discernent les brebis selon leur valeur reproductive

 Le comportement sexuel des brebis n’est pas
changé par l’alimentation

 Les béliers perçoivent bien l’état nutritionnel
des brebis

 Les béliers choisissent préférentiellement les
brebis les plus lourdes: celles susceptibles de
mener à bien un cycle reproductif

 Ces résultats sont confirmés en lutte libre avec
le détecteur électronique de chevauchements
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IMPORTANCE DES COMPOSANTES VISUELLES ET OLFACTIVES - MANIP PRELIMINAIRE  

 Contrôle : les béliers voient et les brebis ont leur laine

 Composante visuelle : les béliers ne voient plus et les brebis ont leur laine

 Composante olfactive : les béliers voient, les brebis sont tondues et sont
"rhabillées" avec une toison qui n'est pas la sienne. La brebis la plus attractive
lors des tests 1 sera équipée avec la toison de la brebis la moins attractive et
inversement (brebis 6 vs 1 ; 5 vs 2 ; 4 vs 3).

 Composantes visuelle et olfactives combinées : les bélier ne voient pas et les
brebis sont tondues et rhabillées avec la toison opposée à leur statut initial.

 Test d’attractivité avec synchronisation hormonale

 12 Brebis en bon (n=6) ou en mauvais (n=6) état corporel

 Problèmes survenus en 2019: brebis deviennent
réfractaires au traitement de synchronisation et plus
assez d’écart entre les « maigres » et les « grasses »
pour voir des différences d’attractivité

 A reconduire en 2022
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L’EFFET MÂLE
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EFFET MÂLE ET CYCLES COURTS

 Est-ce qu’une imprégnation à la progestérone avant effet mâle par l’intermédiaire
d’une éponge de FGA permet de supprimer les cycles courts et d’obtenir une ovulation
des brebis suffisamment groupée pour réaliser une seule IA à date fixe ?

2 lots de 50 brebis: un lot traité à la progestérone (éponge de FGA pendant 12 jours) avant effet
mâle et un groupe témoin.

L'effet bélier 14j avec 4 béliers vasectomisés (regroupement des 2 lots) équipés de détecteurs
Alpha pour suivre l'apparition des chaleurs

2 PS à 10 jours d’intervalle avant la pose des éponges : cyclicité à contre saison

Puis 1 PS/j pendant 11 jours à partir de l'introduction des béliers: caractérisation de la réponse à
l’effet mâle: % cycles normaux et cycles courts.

Lutte des brebis avec 4 béliers entiers équipés du détecteur Alpha pour déterminer le jour de la
fécondation.

 Réalisée printemps 2021: Analyse des résultats en cours
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EFFET MÂLE ET PHEROMONES

 Effet Mâle -> Echanges de signaux olfactif entre ♂ et ♀

 Compréhension des mécanismes moléculaires impliqués

Emission par le♂ -> quels signaux sémio-chimiques ?

 Reproduire le bouquet olfactif pour améliorer l’induction

Réception par la ♀ -> quel équipement sensoriel ?

 Choisir les femelles réceptives

 Travaux sur la voie ♀: Caractérisation de protéines de détection des odeurs spécifiques
de la saison et de la réponse à l’effet mâle chez les brebis

 Collecte de mucus nasaux au cours d’un effet mâle: Expérimentation réalisée dans la cadre
du programme cadre CNE de l’ANIO et des recherches d’Allice (Chrystelle Le Danvic)

Prélèvements sur 10 brebis (« nettoyage » des nasaux avec gaze stérile) durant un effet mâle

 Avant introduction du mâle (T0) puis à 30min, 3h, 24h, 48h et 7j après introduction du mâle

Echantillons stockés à -80°C jusqu’à l’analyse chimique.

 Réalisée printemps 2021: Analyses en cours par Allice

E R

Equipement sensoriel

OBPs

VEG

OBP
SAL

VEG

OBP

SAL

OBP

OBP

VEG

SAL

Mucus	nasal

Neurone	olfactif

? ?

Molécules	odorantes

Neurones 

Olfactifs

Mucus 
Nasal? ?

Identification 

Validation 
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Lüscher [13], with the emergence of pheromone feed-

back loops between GnRH neurons and regions of the

brain responsible for olfactory processing [14], increas-

ing evidence of convergence between the main and

accessory olfactory systems [15], and the proposed

distinction between pheromones and olfactory signa-

tures [16]. Even in the early 1980s, there was sufficient

evidence for Martin et al [2] to question whether the

male pheromone in sheep and goats “fits” the tradi-

tional definition of a pheromone. In this review, we will

update our current understanding of the mechanism and

mode of action of the male effect in sheep and goats

and then briefly expand on the discussion outlined by

Delgadillo et al [17] on how the male pheromone in

ungulate species compares with the “traditional” defi-

nition of a pheromone.

2. Mechanism

It is logistically difficult to study the mechanism

through which sociosexual stimuli impact GnRH secre-

tion because of the sheer complexity of the phenome-

non. For example, the time course of the neuroendo-

crine response of females to males stems from an initial

“acute” response (0 to 6 h after initial exposure to

males; Fig. 1) to the changes in LH and estradiol

secretion that precede the preovulatory surge of LH and

ovulation [2]. The nature of sociosexual stimuli is wide

ranging and female responsiveness is markedly affected

by the method of exposure (ie artificial simulation with

visual images compared with exposure of anosmic fe-

males to males) [9,11] and is not necessarily driven by

the odors that we, as humans, associate with males [18].

It can also be difficult to differentiate between stimu-

lation associated with social stimuli (ie identification of

familiar or novel conspecifics or offspring) [review; 19]

and sexual stimuli (ie male pheromone). This complex-

ity is perhaps the reason why few studies have at-

tempted to conclusively identify the mechanism driving

the impact of sociosexual stimuli on GnRH secretion.

Histologic assessment of neural activation is a particu-

larly useful technique to study the impact of sociosex-

ual stimuli on GnRH secretion because the neural re-

sponse to an internal or external stimulus can be

quantified using the immediate early gene c-Fos. The

Fos protein is only present in the nucleus of recently

activated cells for up to 2 h after the initial stimulation,

so we can use immunohistochemistry or in situ hybrid-

ization to map the time course of neural activation

relative to a given stimulus [20–22]. In this section, we

will summarize our current understanding of the proven

and potential mechanisms involved in mediating the

effects of sociosexual stimuli from males on the repro-

ductive axis of sexually experienced female sheep and

goats (Fig. 2).

Fig. 1. Schematic representation of the impact of sociosexual stimuli from a prospective mate on the reproductive physiology of female sheep (the

“male effect”) and male sheep (the “female effect”).
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 La cyclicité à contre saison avant effet mâle et la réponse à l’effet mâle des brebis est très variable
d’une année sur l’autre mais elle augmente avec l’âge des brebis.

 Pour avoir une bonne réponse à l’effet mâle les brebis doivent être:
en bon état corporel
avoir mis-bas suffisamment tôt pour avoir eu le temps de reconstituer leurs réserves corporelles

et être à nouveau en état de se reproduire
ne pas avoir une production laitière trop forte au moment de l’effet mâle

 Suite: développement d’un modèle de simulation de la réponse à l’effet mâle: cf Thèse E. LACLEF

CONCLUSIONS
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LE DÉTECTEUR ÉLECTRONIQUE DE CHEVAUCHEMENTS 

(Ovimate)

Gâchette 
pneumatique

Antenne RFID

Batterie

Boitier
électronique
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PROJETS EN COURS

 REVE- Projet ALPHA (2020-2021): 

« Alternatives durables pour la 
maitrise de la reproduction chez 
les petits ruminants : conception 
des outils et conception des 
transitions d’usages » 

 THESE INRA Phase / Digitag
(2019-2022):  

« Conception et performances 
de systèmes d’élevages 
innovants utilisant des 
alternatives aux traitements de 
synchronisation dans la gestion 
de la reproduction des ovins 
laitiers »
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REVE – Projet ALPHA

 L’Alpha-App (Ovimate): interface web permettant l’analyse des données
Stage Aghiles Abib (Octobre 2020 – Mars 2021)

Redéveloppement de l’application sur un framework plus robuste (Angular)

Restructuration et clarification de l’application

Remodélisation la base de données et intégration de nouvelles fonctionnalités

https://ovimate.fr/

Prolongation 12 mois jusqu’à fin juin 2022

https://ovimate.fr/


p. 13CTS Ovin PACA

08/07/21 – Debus et al.

REVE – Projet ALPHA

 L’Alpha-Box (Relais bergerie) : Transmetteur automatique des chevauchements
 CDD Théo Kriszt (Mars 2020 à Juin 2021)

 PCB transmetteur LORA (transmission harnais –relais) intégrée

 Batterie interne pour plusieurs heures d’autonomie

Micro-ordinateur embarqué avec du Wifi, un port ethernet, ou possibilité d’une clé 2G ou 3G

 Création d’une station de recharge

Harnais Apha-D (Harnais Ovimate):
Modification de la carte électronique pour lecture RFID

Modification du programme (en cours)

Modification de la transmission sans fils (en cours)
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REVE – Projet ALPHA

 Identification pérenne de la brebis:

Analyse et traitement du signal RFID
Stage Mohammed Elleuch (mi Février 2021 – mi Aout 2021)
Co-encadrement avec Brice Sorli, l’IES UMR CNRS-UM équipe M2A Matériaux

Microcapteur et Acoustique (Montpellier)
 Identification sur les 2 oreilles, triangulation du signal
Remplacement antenne du mâle par une multitudes de petites antennes

Colles longue tenue et non toxidermiques
Prise de contact avec Pascal Etienne du Laboratoire Charles Coulomb UMR CNRS-UM

équipe Matériaux Hybrides & Nanostructurés (Montpellier)
Mégisserie Alric: pas de réponse malgré plusieurs relances

Algorithme Prédictif
Stage 6 mois sur « Développement statistique et déploiement d’un algorithme prédictif de

détermination du moment propice à l’insémination animale à partir de données
comportementales précoces

Recherche stagiaire en cours suite à désistement

Acceptabilité innovation
Stage césure 6 mois automne 2021
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